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Le CA de notre association, réuni le 17 septembre à St Joseph a fixé l’Assemblée Générale annuelle au Jeudi 

10 octobre à 18h. Après le lycée, puis St Augustin c’est à St Joseph que nous nous retrouverons cette année.  

L’AG sera bien sûr suivie d’un pot qui vous sera of-

fert! 

Au programme: Bilans des activités de l’année pas-

sée, projets, finances, questions diverses.  

C’est aussi l’occasion de s’acquitter de la cotisation 

annuelle de 10 euros. 

 

A quoi sert cette cotisation? 

Aux frais de fonctionnement de l’Amicale, mais aussi 

à des projets qui se montent au sein des établisse-

ments de l’ECAM: par exemple le projet Burkina-

Faso puis l’aide au groupe théâtre en finançant des 

éléments de scène et cela en lien avec les jeunes d’Ar 

Brug.  

Cette année encore nous avons contacté les directions 

pour qu’elles nous proposent des actions à soutenir. 

 

La suite à l’AG le jeudi 10 octobre! 

François Diverres 

Originaire de Logonna-Daoulas, il fait ses études secondaires à Saint-François de Lesneven, puis au grand Séminaire 

de Quimper, où la formation théologique lui fait étudier des auteurs allemands. Il s’éprend de cette langue et devient 

professeur à St Joseph de Morlaix et à N.D. du Mur…Il passe le C.A.P.E.S.( terminant second au niveau national ! ), 

devient même conseiller pédagogique et met en place un partenariat officiel avec le Lycée catholique de Würselen 

(H.G.G.), qu’il animera de 1980 à 1996, date de son départ à la retraite. Il est nommé curé de Gouesnou où il restera 6 

ans, puis il se met à la disposition de la paroisse de Morlaix. Européen convaincu, il est membre du comité de jumelage 

Pays de Morlaix-Würselen, et voyage à travers l’Europe. Un hommage solennel lui a été rendu, lors de ses obsèques, 

par un communiqué du Lycée HGG et par son vieil ami, le Père Henri Bücker, qu’il avait connu en Allemagne dans les 

années 60. 

Jeannette Paul a débuté à Ploudiry en 1964 en CP-CE jusqu’en 1969 ; elle a enseigné ensuite au Centre Héliomarin 

de Perharidy (CP-CE) jusqu'en 1971.  

Puis, elle prend la direction de l'école St Melaine de Morlaix jusqu'en 1977. Enfin, elle rejoindra l'école Notre Dame de 

Lourdes où elle enseignera en CP jusqu'à sa retraite en 1999. 

Ils nous ont quittés : 

Jacques Merret a d’abord été élève à St Joseph   de 1961 à 1963, puis enseignant en éducation physique à St Joseph 

en 1965-66 puis de 1968 à 1990.  Il est alors parti  à St Augustin où il est resté jusqu’à sa retraite.  

Très apprécié de ses élèves, il s’est investi dans de nombreux responsabilités pédagogiques. Il a notamment encadré 

nombre de Projets d’Action Educatives.                                                           



Voici la suite (et la fin ) des extraits du dictionnaire des lycées catholiques de Breta-

gne qui est paru en 2018.  

Pour le début il faut reprendre le numéro précédent paru en janvier 2019. 

Un peu d’histoire         Un peu d’histoire       Un peu d’histoire 

C’est à la demande de Louis Elégoët, ancien 

professeur d’histoire au lycée Saint Joseph de 

Landerneau, et Yvon Tranvouez, professeur 

émérite d’histoire contemporaine à l’UBO, 

que j’ai rédigé les pages concernant le lycée 

ND du Mur Le Porsmeur, qui ne devaient pas 

dépasser 6000 signes et qui devaient être foca-

lisées sur l’histoire des lycées catholiques  de 

Morlaix, tenus par les congrégations, c’est-à-

dire les Ursulines et les Filles du Saint Esprit. 

 

Pour réaliser mes notices d’établissements, je 

me suis inspiré des travaux de: 

Marthe Le Clech: Bretagne d’hier sur Morlaix 

Sœur Daniellou: Les Ursulines de Morlaix 

René Baron: Résumé d’histoire sur le Pors-

meur 

 

J.C. Le Bars 

Cet annuaire peut être consulté au CDI 

du Lycée 



René Druais s’est immergé dans les archives de St Jo.  

Voici le deuxième épisode . 

Il était courant, une fois le BE obtenu en juin, qu’on leur confie, à 16 

-18 ans une classe entière dès la rentrée suivante. Ci-dessous, en 

1932, les classes de François Guyomarc’h (38 élèves) et de René 
Batany (58 élèves !)  

  

En 1929, les élèves se préparant aux études secondaires 

sont devenus si nombreux qu’il faut ouvrir de véritables 

classes secondaires de 6ème, puis de 5ème et de 4ème. La 

classe de 3ème ne viendra que plus tard. En 1930, on ou-

vre un atelier d’ajustage, cours professionnel. 
  

L’atelier sera agrandi et modernisé en 1936. Le cours 

professionnel se complète quelque temps par un cours de 

comptabilité et de dactylographie, mais cela ne dure guè-

re. 

Ecole primaire, école secondaire, école technique vont 

donc coexister, mais il faut encore construire. En 1931 

on surélève le bâtiment primitif pour avoir un second 

étage de dortoir. En 1933, on aménage la cour intérieu-

re : les élèves ne joueront plus sur la place Daumesnil. 

Le fameux remblai, bien piétiné, bien tassé pendant 20 

ans par les élèves  de St Joseph, se transforme, par les 

soins de nos édiles, en un magnifique square. Les élèves 

avaient  souhaité une entrée face à la porte de l’école 

mais ils ne furent pas écoutés.                  

 
Sur cette photo prise en 1936, on distingue : 1) la maison d’habitation 
cédée à l’école. 2) le bâtiment primitif (surélevé en 1931). 3) le bâti-

ment de 1912. 4) les classes surmontées d’un dortoir  de 1923.    5) la 

maison acquise en 1927. 6) l’atelier d’ajustage (1930). 7) la construc-

tion de 1935 (garage et douches au rez-de-chaussée, 2 classes au 1er 
étage et chambres au dessus). 8) la maison acquise en 1935. 

 
Classe et dortoir en 1937 

En 1938, on entame la 

construction, entre les 

maisons (5) et (8), 

d’une cuisine nouvelle 

surmontée au 1er étage 

de locaux qui servi-

ront d’infirmerie et, 

au 2ème étage, d’une 

lingerie. Relié à cette 

construction et la pro-

longeant vers l’intérieur, un bâtiment plus vaste servira, 

au rez-de-chaussée de nouveau réfectoire pour les élèves, 

surmonté de 2 étages aménagés en dortoirs. Le tout est 

terminé un peu avant l’invasion allemande. 
« Durant l’occupation allemande, il ne nous resta que la mai-

son des maîtres, la cuisine et le réfectoire. L’Institution St Jo-

seph des Ursulines nous offrit alors l’hospitalité. Toutes les 

classes pourront fonctionner jusqu’au bombardement du via-

duc, en 1943, qui obligea toutes les écoles à se disperser. Nos 

pensionnaires, qui étaient logés dans la maison des œuvres, 

sont remis à leurs parents. Certains poursuivent leurs études à 

Plougonven ou à St Thégonnec. Quelques classes sont ouver-

tes pour les externes dans quelques locaux de fortune à la 

Clarté, au Val Vert, à Kérivin et à la Vieille Roche. Ne croyez 

pas que les élèves se plaignaient de cette nouvelle existence. 

Quant aux maîtres, la marche ne pouvait que leur faire du 

bien ».                                 

                Deux d’entre eux, séminaristes, furent engagés 

en 1943-1944  pour leur éviter un départ forcé  en Alle-

magne. Le 15 mars 1944, les allemands qui occupaient la 



majeure partie des locaux y provoquèrent un incendie 

qui ravagea une partie des bâtiments le long de la place 

Daumesnil. 
« Après la Libération, les locaux nous furent rendus. On ima-

gine dans quel état ! Planchers brûlés, murs noircis, une mai-

son brûlée, lits brisés, matelas disparus. Cependant les élèves 

reprirent le chemin de l’école ».Il faudra attendre la fin de 

1947 pour que reprenne, après les réparations nécessitées 

par les dommages de guerre, l’extension en surface de 

l’école. Elle reprit par l’achat de la propriété Virant-

Kernéis, consistant en 2 maisons juxtaposées, rue des 

Brebis et leurs jardins se prolongeant jusqu’à la place 

Daumesnil (qui deviendront des cours de récréation). La 

communication entre les 2 parties de l’école sera facilitée 

par le rachat de la maison qui les séparait. 

Une des maisons et les 2 niveaux de cours (classe de 4ème 

1953-54)  

Ces extensions en surface et en bâtiments n’étaient pas 

un luxe : les élèves au nombre de 450 en 1939 sont deve-

nus 540 (dont 196 internes) en 1946. 

L’école secondaire se limitera au 1er cycle (6e à 3e) jus-

qu’en 1954, date de l’ouverture d’un second cycle. Une 

classe terminale ouvre ainsi à la rentrée 1956. 

Un accord entre l’école et la paroisse St Mathieu, conclu 

entre 1957 et 1959 (l’abbé Rolland étant directeur), met 

à la disposition du collège la salle du patronage et le ter-

rain situé en contrebas de la rue Guillaume Le Jean. La 

salle de cinéma est transformée en chapelle, la précéden-

te redevenant dortoir. 

En 1959, le collège hérite d’un terrain de Mr Frère, au 

lieu-dit « la Chaise blanche », près du Pillion, en bordure 

de la route de Plourin. Sur ce terrain d’environ 4 hecta-

res, l’abbé Person aménagera, 

avec patience et l’aide d’internes 

le jeudi, 2 terrains de football et 

une piste d’athlétisme. 

C’est en 1960 que commencèrent 

les démarches pour passer avec 

l’Etat les contrats prévus par la loi 

Debré. Contrat simple pour l’école 

primaire et contrat d’association 

pour le secondaire furent effectifs 

en mai 1961. L’école technique 

qui débouchait sur un CAP d’ajus-

tage n’obtint pas le contrat deman-

dé, ses équipements étant jugés 

trop vétustes. 

A l’été 1962, la démolition de l’a-

telier est l’occasion d’un agrandis-

sement et d’une réfection totale de la cour de récréation 

primitive. De même, les 2 cours à 2 niveaux du domaine 

Vérant-Kernéis sont modifiées en une seule au niveau 

supérieur tandis que des garages sont construits le long 

de la rue Daumesnil, coiffés d’une pelouse. 

En 1963, la cour du patronage est aménagée en plateau 

d’éducation physique. Les années suivantes verront la 

construction de nouveaux bâtiments :                                                                                                         

* 1965: l’achat d’une maison donnant sur la rue des Bre-

bis permettra de construire sur son jardin, un bâtiment 

servant de préau au rez-de-chaussée et de classes à l’éta-

ge.                                                                                                                                                                                                                                      

* 1968: au fond de la cour, parallèlement à l’avenue de 

Kernéguès, on édifie un bâtiment comportant 4 classes à 

l’étage et un préau et une salle d’étude ou de réunion en 

dessous.                                                                                                                                                                                                                

* 1970: un nouveau bâtiment est construit le long de la 

rue des Brebis ; il comprend un préau et au-dessus, 4 

classes. L’ancien préau devient salle d’étude et salle de 

projections pour la géographie. 

C’est en 1970, après une refonte complète de l’enseigne-

ment secondaire libre de Morlaix, que St Joseph transfor-

me son collège secondaire en un collège de premier cy-

cle, mixte pour les 6è et 5e (pour les 4e en 1971 et 1972 

pour les 3e). Il garde l’école primaire de garçons jus-

qu’en 1981, date à laquelle une gémination regroupe gar-

çons et filles de CP-CE1-CE2 à ND du Mur et de CM1-

CM2 à St Joseph.                                                                                                                         

Le nombre des pensionnaires étant descendu à 20, l’in-

ternat sera fermé en juin 1984.                                                                                                                          

En septembre 1986, les classes primaires, abandonnant 

les classes préfabriquées de la rue Daumesnil, reviennent 

dans les locaux du collège.                                                                                                               

Mais ce n’est qu’en 1993, que tout le primaire, du CP au 

CM2, sera regroupé à St Joseph, les classes maternelles 

restant à ND du Mur. Uniquement pendant 2 ans, car 

après la démolition des 2 maisons anciennes longeant la 

rue des Brebis, une école maternelle neuve, construite à 

leur emplacement, fut inaugurée à la rentrée 1995.   Ain-

si, de la petite section au CM2, toutes les classes ont été 

regroupées autour d’une même cour.  

La photo aérienne ci-dessous prise en 1997 permet d’a-

voir une vue d’ensemble des écoles et du collège. 
A suivre 


